
        
            [image: cover]
        

    
		
			
				Ce livre numérique ne comporte pas de dispositif de blocage afin de vous en faciliter l’utilisation. Toutefois, il est identifié par un tatouage permettant d’assurer sa traçabilité afin de prévenir le piratage.

				

			

			
				
					

				

			

			
				Ce chapitre est tiré du guide Ulysse Costa Rica, ISBN 978-2-89464-645-8 (version imprimée), paru le premier trimestre 2016.

				Crédits 

				Mise à jour de la 12e édition : Rodolphe Lasnes 

				Éditrice : Julie Brodeur

				Correcteur : Pierre Daveluy

				Infographistes : Annie Gilbert, Isabelle Lalonde, Judy Tan, Philippe Thomas

				Adjoint à l’édition : Pierre Ledoux 

				Recherche et rédaction originales : Francis Giguère, Yves Séguin

				Recherche, rédaction et collaboration aux éditions antérieures : Anne Bécel, Valérie Breau, François Brodeur, Denis Faubert, Olivier Girard, Marie-Josée Guy, Stéphane G. Marceau, Marc Rigole, Maxime Soucy

				Photographies : Page couverture, Singe-écureuil : © michelbury.com; Page de titre, Morpho : © iStockphoto.com/kdmot, Roue traditionnelle de char à bœufs : © iStockphoto.com/WIldroze

				

				Cet ouvrage a été réalisé sous la direction de Claude Morneau.

				Remerciements

				Rodolphe Lasnes tient à remercier Didier Raffin et toute l’équipe d’Imágenes Tropicales pour leur précieuse collaboration, de même que le réseau solidaire ToutCostaRica. Mention spéciale à Julien Choisnard et Véronique Michaud pour leurs informations et le partage de leur expérience. Merci également à Jean-Claude Garnaud et Catherine Lalonde pour leurs commentaires avisés.

				[image: 154221.jpg]

				Guides de voyage Ulysse tient également à remercier le gouvernement du Québec –  Programme de crédit d’impôt pour l’édition de livres – Gestion SODEC.

				Guides de voyage Ulysse est membre de l’Association nationale des éditeurs de livres.

				Note aux lecteurs

				Tous les moyens possibles ont été pris pour que les renseignements contenus dans ce guide soient exacts au moment de mettre sous presse. Toutefois, des erreurs peuvent toujours se glisser, des omissions sont toujours possibles, des adresses peuvent disparaître, etc.; la responsabilité de l’éditeur ou des auteurs ne pourrait s’engager en cas de perte ou de dommage qui serait causé par une erreur ou une omission.

				Écrivez-nous

				Nous apprécions au plus haut point vos commentaires, précisions et suggestions, qui permettent l’amélioration constante de nos publications. Il nous fera plaisir d’offrir un de nos guides aux auteurs des meilleures contributions. Écrivez-nous à l’une des adresses suivantes, et indiquez le titre qu’il vous plairait de recevoir.

					Guides de voyage Ulysse

					4176, rue Saint-Denis, Montréal (Québec), Canada H2W 2M5, www.guidesulysse.com, texte@ulysse.ca

					Les Guides de voyage Ulysse, sarl

					127, rue Amelot, 75011 Paris, France, www.guidesulysse.com, voyage@ulysse.ca

				Catalogage avant publication de Bibliothèque et Archives nationales du Québec et Bibliothèque 
et Archives Canada

				Toute photocopie, même partielle, ainsi que toute reproduction, par quelque procédé que ce soit, sont formellement interdites sous peine de poursuite judiciaire.

				© Guides de voyage Ulysse inc.

				Tous droits réservés

				Bibliothèque et Archives nationales du Québec

				Dépôt légal – Premier trimestre 2016

				ISBN  978-2-76581-861-8  (version numérique ePub)

				

			

		

	
		
			
				Le sud du pays

				Destination de plus en plus recherchée par les vacanciers, le sud du Costa Rica a beaucoup à leur offrir. En effet, il compte un grand nombre de zones géographiques différentes, certaines encore relativement peu développées, ce qui favorise un contact plus direct avec la nature qu’en bien d’autres endroits du pays.

				Le territoire dont il est question dans ce chapitre s’étend de la cordillère de Talamanca, au centre du pays, jusqu’à la frontière avec le Panamá, puis de cette même cordillère jusqu’à la côte Pacifique. Cette région bien desservie en infrastructures routières (l’Interamericana, la route 2, traverse toute la région) compte bon nombre des « extrêmes » du Costa Rica : la plus haute montagne du pays (le Cerro Chirripó), le plus grand parc naturel (La Amistad) de même que la chaleur... la plus humide de toute la côte Pacifique! Ajoutez à cela les zones de climat froid les plus grandes du pays, et cela vous donne un territoire riche et varié. On comprendra donc que les paysages y soient diversifiés : alors qu’une végétation de quasi-toundra domine les sommets montagneux du centre, les forêts tropicales chaudes et humides parsèment la côte. Les cascades cristallines, les plages de surf, les rivières d’eau vive et le quetzal y sont bien connus. Pour sa part, la péninsule d’Osa est réputée pour sa biodiversité prodigieuse. Elle abrite la plus vaste étendue de forêt tropicale humide de la côte Pacifique.

				[image: sud(6458).ai]

				Mais ce n’est pas tout : le sud du Costa Rica, c’est également un territoire d’intérêt culturel et archéologique (peuples autochtones et vestiges précolombiens sont là pour témoigner du lointain passé du pays), et un endroit propice à d’innombrables activités de plein air, dont le surf, la pêche et la plongée sous-marine.

				Il n’en tient qu’à vous de visiter et de découvrir cette région : vous verrez que les possibilités de s’y reposer, de s’y récréer – et de s’y instruire – ne manquent pas.

				Accès et déplacements

				En avion

				Palmar, San Vito et le Parque Internacional La Amistad

				Palmar : l’aéroport se trouve à Palmar Sur, au sud du Río Grande de Térraba. Un vol quotidien de et vers San José avec Sansa (à partir de 75$ aller simple; 2290-4100, www.flysansa.com). Il y a toujours des taxis à l’arrivée des vols. Le vol dure environ 40 min.

				Le Golfo Dulce et la Península de Osa

				Golfito : des vols sont régulièrement effectués entre Golfito et San José avec Sansa (à partir de 80$ aller simple; 2 ou 3 vols/jour; 2775-0303) et Nature Air (à partir de 84$ aller simple; 1 vol/jour; 2775-0145, www.natureair.com). Le vol dure environ 50 min.

				Bahía Drake : les compagnies aériennes Sansa (à partir de 90$ aller simple; 1 vol/jour; 2290-4100) et Nature Air (à partir de 105$ aller simple; 1 vol/jour; 2299-6000) proposent des vols quotidiens au départ de San José. Le vol dure environ 50 min.

				Puerto Jiménez : les compagnies aériennes Sansa (à partir de 120$ aller simple; 3 à 6 vols/jour; 2735-5890) et Nature Air (à partir de 120$ aller simple; 3 à 5 vols/jour; 2299-6000) proposent des vols quotidiens entre San José et Puerto Jiménez. Le vol dure environ 50 min. Les réservations sont nécessaires, car ces vols sont souvent complets.

				De Puerto Jiménez, la compagnie de charter Alfa Romeo Aero Taxi (à l’aéroport, 2735-5178 ou 8835-3325, www.alfaromeoair.com) offre ses services pour rejoindre Sirena dans le Parque Nacional Corcovado (vol de 15 min, comptez 390$ aller simple pour l’avion comprenant 5 passagers, ou 80$/pers. pour les vols collectifs), qui a la particularité d’être la plus petite piste d’atterrissage du pays. Sensations fortes et vues magnifiques sont au rendez-vous. Si vous ne comptez faire qu’un seul trajet en avion et marcher dans l’autre sens, mieux vaut voler à l’aller, car il est nécessaire de porter toute sa nourriture. Les réservations sont nécessaires en haute saison.

				En voiture

				Location de voitures

				Solid Car Rental : Golfito (Hotel Marina Samoa del Sur), 2775-3333

				Puerto Jiménez (devant l’aéroport), 2735-5777,

				www.solidcarrental.com

				Cette agence de location de voitures s’est bien implantée dans le sud du pays. En plus des bureaux cités ci-dessus, vous pouvez prendre possession de votre véhicule et le rendre à Palmar, Sierpe, Paso Canoas (frontière avec le Panamá), et plus au nord sur la côte Pacifique jusqu’à Dominical (des frais peuvent s’appliquer).

				En autocar et en taxi collectif

				La plupart des trajets proposés ci-dessous se font au départ de San José. Veuillez vous référer à la carte pour localiser les gares d’autocars en fonction des différentes compagnies.

				La route des Saints et la région de San Isidro de El General

				La route des Saints (Santa María de Dota, San Marcos de Tarrazú, San Pablo de León Cortés et San Gerardo de Dota) : la compagnie d’autocars MUSOC (2222-2422 ou 2546-6248) fait le trajet de six à huit fois par jour entre 6h et 19h30 (durée 2h).

				San Isidro de El General : les compagnies d’autocars MUSOC (2222-2422 ou 2771-0414) et Tracopa (2221-4214, www.tracopacr.com) proposent des départs toutes les heures entre 5h et 18h30 (durée 3h).

				San Gerardo de Dota : de San José, prenez l’autocar pour San Isidro et demandez au chauffeur de vous laisser à l’« Entrada de San Gerardo », au Km 80 de l’Interamericana (route 2). Les hôtels assurent le transport entre l’Interamericana et le village situé 8 km plus bas dans la vallée.

				Parque Nacional Chirripó : de San Isidro de El General (150 m au sud du Parque Central), un autocar (lun-sam 6 départs/jour entre 5h30 et 20h, dim 3 départs entre 9h30 et 18h; durée 1h30; 2771-2314) mène directement en face de l’administration du parc Chirripó, à San Gerardo de Rivas. Pour le retour vers San Isidro, les départs ont lieu entre 5h15 et 18h45 (lun-sam) et entre 7h et 16h le dimanche.

				Palmar, San Vito et le Parque Internacional La Amistad

				Boruca : de Buenos Aires, il y a un autocar partant du Mercado Central qui se rend deux fois par jour à Boruca. Le trajet dure 1h30.

				Palmar : de San José, les autocars de la compagnie Tracopa (2221-4214) se rendent à Palmar Norte huit fois par jour entre 5h et 16h30 (durée 6h).

				San Vito : Tracopa fait la liaison depuis San José (4 départs tlj entre 6h et 16h; durée 7h30; 2221-4214) et San Isidro de El General (tlj à 5h30 et 14h; durée 5h; 2777-0468).

				Le Golfo Dulce et la Península de Osa

				Golfito : depuis San José, la compagnie Tracopa (2221-4214) propose deux ou trois départs par jour (à 7h et 15h30 et le vendredi aussi à 22h15; durée 8h).

				Zancudo et Pavones : deux départs par jour à partir du muellecito (petit quai) de Golfito, mais les heures précises des départs peuvent changer; mieux vaut s’informer. Pour Zancudo, le bateau est une option plus rapide (voir ci-dessous).

				Sierpe : de Palmar Norte, départs environ toutes les 2h entre 4h30 et 17h (durée 40 min).

				Bahía Drake : des bus partent quotidiennement de La Palma à 11h30 et 17h; retour de Agujitas à 4h et 13h30 (6$ aller; durée 1h30 à 4h selon les conditions). À La Palma, les correspondances sont assurées vers Puerto Jiménez.

				Puerto Jiménez : de San José, l’entreprise Transportes Blanco (tlj à 8h et 12h, retour à 5h et 9h; durée 8h; Calle 14, Av. 9-11, 2257-4121, www.terrabasur.com) mène directement à Puerto Jiménez, principale ville de la Península de Osa. Possibilité de bus en après-midi via San Isidro.

				Parque Nacional Corcovado : depuis Puerto Jiménez (lieu de départ à 50 m au sud de la gare d’autocars), des taxis collectifs (9$ aller; départs tlj à 6h et 13h30; durée 2h; 2735-5189) rejoignent Carate. Le retour depuis Carate se fait tous les jours à 9h et 16h. Il est préférable d’arriver en avance pour s’assurer d’avoir une place. Il en coûte environ la moitié du prix si vous descendez plutôt à Cabo Matapalo.

				En bateau

				Le Golfo Dulce et la Península de Osa

				Golfito : depuis le muellecito (quai principal), un bac pour passagers se rend à Puerto Jiménez (4$-6$; 4 à 6 départs par jour; durée 30 min à 1h30 selon les bateaux). On trouve également au muellecito et au muelle bananero des bateaux-taxis qui peuvent vous conduire à différents endroits. Comptez environ 8$ pour aller à Playa Cacao, 60$/bateau pour aller à San Josecito et 60$/bateau pour aller à Zancudo. Pour vous rendre à Zancudo, vous pourrez également monter à bord du bateau qui fait la navette tous les jours à midi (retour à 7h) depuis le muellecito (8$ aller; durée 20 min à 40 min selon la marée).

				Sierpe–Bahía Drake (Agujitas) : Certains hôtels (les plus luxueux) incluent dans leur tarif le transport en bateau depuis Sierpe. Si tel n’est pas le cas, vous pourrez prendre un bateau-taxi collectif jusqu’à Agujitas (15$/pers. aller pour le départ à 11h30 et 20$/pers. aller pour le départ à 15h30, les retours se font à 7h15 pour 15$ et 14h30 pour 20$; durée 1h; 2788-1082 ou 2786-6534). À l’arrivée, le débarquement se fait directement sur la plage : prévoyez faire quelques pas dans l’eau. Les hôtels situés en dehors d’Agujitas viendront généralement cueillir leurs clients sur la plage. Il n’est pas nécessaire de réserver sa place sur le bateau, mais il suffit de contacter son hôtel à la Bahía Drake ou le restaurant Las Vegas (voir Cliquez ici) à Sierpe pour s’assurer d’obtenir une place et confirmer l’horaire du jour. Le restaurant Las Vegas est situé en face des quais et propose aussi un stationnement sécurisé (6$/jour).

				Renseignements utiles

				Argent et services financiers

				La route des Saints

				Dans les villes situées sur la route des Saints, on peut obtenir des services bancaires au comptoir ou aux distributeurs automatiques dans la majorité des localités, à l’exception notable de San Gerardo de Dota. Vous trouverez les banques de ce secteur près du Parque Central de chaque ville.

				San Isidro de El General

				Plusieurs banques (avec distributeur automatique) se trouvent autour du Parque Central. Non loin de là est située la banque Scotia (Av. 4, Calle Central). 

				Sachez que vous ne trouverez aucun service financier à San Gerardo de Rivas; mieux vaut faire vos provisions d’argent à San Isidro de El General si vous vous y rendez.

				Palmar Norte

				Des succursales du Banco Popular, du Banco de Costa Rica et du Banco Nacional, se trouvent dans le centre, le long de l’Interamericana. Mieux vaut s’y arrêter si vous rejoignez Sierpe et la Bahía Drake, car ces endroits ne comptent aucune banque.

				San Vito

				Le Banco Nacional et le Banco de Costa Rica disposent chacun d’une succursale dans le centre de San Vito, avec distributeur automatique.

				Golfito

				Les succursales du Banco de Costa Rica et du Banco Nacional sont équipées de distributeurs automatiques.

				Zancudo et Pavones

				Il n’y a aucune banque dans ces deux villages et peu d’établissements acceptent les cartes. À Pavones, le supermarché permet de retirer de l’argent avec une carte de crédit MasterCard ou Visa uniquement, sur présentation du passeport et contre une commission de 5%.

				Puerto Jiménez

				Le Banco de Costa Rica (en face de l’église catholique) dispose d’un distributeur automatique.

				Renseignements touristiques

				San Isidro de El General

				Le centre de réservations touristiques Selva Mar (2771-4582, www.selvamar.com) se trouve dans la Calle 1 entre l’Avenida 2 et l’Avenida 4. C’est une entreprise très importante dans la région sud pour toutes sortes d’activités de plein air, et particulièrement pour le rafting. C’est également un service de réservation pour la région tant pour l’hébergement que pour planifier une randonnée équestre ou en bateau, pour organiser une sortie ornithologique ou même pour louer une voiture.

				San Gerardo de Rivas

				Le site Internet www.sangerardocostarica.com regorge de renseignements pratiques sur cette petite communauté.

				Golfito

				Adressez-vous à Land Sea Marina Services (en face du cimetière, entre les deux marinas; 2775-1614, www.marinaservices-yachtdelivery.com), qui, en plus de fournir une assistance aux voiliers de passage, pourra vous renseigner sur les alentours. Ils proposent aussi un service d’agence de voyages et de location de maisons tout équipées (Cliquez ici). Wi-Fi gratuit sur place.

				Zancudo

				Le site Internet en anglais www.visitzancudo.com donne de bons renseignements sur la région.

				Bahía Drake

				À Agujitas, tous les hôtels et les agences d’excursions pourront vous fournir de l’information détaillée sur les activités et lieux d’intérêt dans la région. De plus, la Fundación Corcovado (horaire variable; 50 m à l’ouest de l’école, 2297-3013, www.corcovadofoundation.org) dispose d’un petit bureau à l’extrémité ouest du village qui fournit des renseignements touristiques et gère des programmes de tourisme rural et de volontariat. Cette fondation sans but lucratif est propriétaire de l’auberge de jeunesse Drake Bay Backpackers (www.drakebaybackpackers.com; voir Cliquez ici), dont le site Internet regorge de bons conseils sur les environs.

				Puerto Jiménez

				Comme à Agujitas, adressez-vous aux hôtels et agences pour vous renseigner sur la région.

				Santé

				On trouve des hôpitaux ou des cliniques dans toutes les villes de la région, à l’exception notable de San Gerardo de Rivas, Zancudo, Pavones et Agujitas (Bahía Drake).

				Attention, l’eau courante n’est pas toujours potable dans le sud du pays : renseignez-vous avant de vous désaltérer.

				Attraits touristiques

				La route des Saints et la région de San Isidro de El General

				[image: Hébergement] Cliquez ici [image: Restaurant] Cliquez ici

				À ne pas manquer

				
						San Gerardo de Dota Cliquez ici


						Cerro de la Muerte Cliquez ici


						Refugio de Aves Los Cusingos Cliquez ici


						San Gerardo de Rivas Cliquez ici


						Parque Nacional ChirriCliquez ici


				

				Les bonnes adresses

				Restaurants

				
						Café Kahawa Cliquez ici


						Las Bromelias Restaurant Cliquez ici


				

				Pensez-y

				Dans cette partie de la région, la température n’est pas celle des abords de la côte. Il serait bon que vous prévoyiez quelques vêtements de surplus, car il peut faire frais, particulièrement le soir venu et surtout si vous logez en haute altitude (dans la région de San Gerardo de Dota, par exemple).

				

				La route des Saints

				[image: Direction]	Au départ de San José, prenez l’Interamericana vers le sud jusqu’au Km 51, à Empalme. Prenez vers l’ouest la route 226 revêtue, qui mène à Santa María de Dota, San Marcos de Tarrazú, San Pablo de León Cortés et San Gerardo de Dota.

				C’est en l’honneur des villages (dont plusieurs portent des noms de saints) qui parsèment les crêtes et les vallées au sud de Cartago que cette région, située en dehors des sentiers battus, porte le nom de la route des Saints (Ruta de los Santos). Elle est traversée par la Fila de Bustamente, dont les collines verdoyantes couvertes de caféiers offrent de très beaux panoramas. C’est dans une ferme de ce secteur que José Don Pepe Figueres a entraîné son armée en vue de la Révolution de 1948.

				Vous constaterez, au fur et à mesure de l’itinéraire, que les jolis villages de Santa María de Dota (voir ci-dessous), de San Marcos de Tarrazú et de San Pablo de León Cortés méritent un arrêt. Les attraits y sont nombreux, mais de San José une journée vous suffira pour faire la route des Saints. Une seconde journée sera nécessaire si vous poursuivez jusqu’à San Gerardo de Dota (voir plus loin). Vous trouverez plusieurs restaurants et, si vous décidez d’y passer la nuit, plusieurs hôtels vous accueilleront. 

				Ceux qui veulent en savoir plus sur le café s’arrêteront à Santa María de Dota, où la coopérative Coopedota R.L. (19$; lun-ven 7h à 11h30 et 12h30 à 17h, sur réservation les fins de semaine; 100 m au nord du terrain de sport, 2541-2828, www.coopedota.com) organise des visites retraçant l’histoire du café dans la région et toute la procédure de fabrication, depuis la récolte des grains jusqu’à la tasse. Sur place, une agréable cafétéria ($; lun-sam 8h à 18h, dim 12h à 18h) permet de déguster un café et de manger un peu même si l’on ne fait pas la visite.

				La très jolie route 315 (toute neuve en 2015) relie sur 7 km Santa María de Dota à Copey. L’altitude de 2 000 m de ce minuscule village favorise la culture des pommes, avocats, pêches et prunes. On croise dans la région plusieurs fermes piscicoles, qui proposent des parties de pêche à la truite avec repas à la clef. Au nord de Copey, la route 315 se prolonge sur une piste qui monte jusqu’au Km 58 de l’Interamericana (6 km).

				Le Parque Nacional Los Quetzales [image: Etoile Ulysse] (10$; tlj 7h30 à 15h30; entrée principale au Km 76,5 de l’Interamericana, 2206-5020 ou 2514-0403), anciennement la Reserva Forestal Los Santos, constitue un territoire immense d’environ 40 km2. Avec ses 14 écosystèmes, ses deux zones de vie et ses marécages, c’est un site idéal pour l’observation du quetzal (meilleure période : de janvier à mai), du coyote, du puma, du tapir et d’autres animaux de la montagne. Le parc, créé en 2006, dispose d’infrastructures réduites, mais quatre sentiers (9 km à 16 km) permettent de partir à la découverte de la faune. Il est préférable de louer les services d’un guide (à partir de 60$/demi-journée; réservations auprès du parc un jour à l’avance) pour les parcourir et maximiser ses chances d’observer des animaux. L’un des plus intéressants sentiers est le Sendero a Cerro Buenavista (10 km, comptez 4h), qui descend de l’Interamericana jusqu’à San Gerardo de Dota en traversant différents types de forêts. Étant donné l’altitude (entre 1 240 m et 3 190 m) et le climat frais et humide du parc, des vêtements adéquats et de bonnes chaussures sont indispensables. Tous les hôtels des environs, notamment dans le village de San Gerardo de Dota, proposent des excursions dans le parc et ses environs. 

				En contrebas de l’Interamericana, San Gerardo de Dota [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (embranchement vers le sud au Km 80, piste abrupte de 9 km) est blotti au fond d’une bucolique vallée encaissée où serpente une rivière entourée d’une belle forêt et de verts pâturages. Entre autres espèces végétales, la forêt recèle de multiples types de champignons colorés et des chênes centenaires. Même sous la pluie, fraîche à cette altitude, le décor est invitant. Mais c’est avant tout la faune ailée que les visiteurs viennent observer ici. San Gerardo de Dota, petit village principalement constitué d’établissements touristiques, se trouve en effet à une altitude idéale (env. 2 200 m) pour l’observation du fameux quetzal. Plus d’une centaine d’autres espèces ailées sont rencontrées ici, ce qui en fait un véritable paradis pour les ornithologues (voir Cliquez ici). À noter que la pêche est interdite dans le Río Savegre. Un séjour d’au moins une nuitée est conseillé pour profiter de cet endroit magnifique et relativement bien préservé.

				Cerro de la Muerte [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]

				Vous devrez traverser une partie de la zone alpine de la cordillère de Talamanca pour vous rendre dans le sud du pays. Vous constaterez, au fur et à mesure que vous cheminerez sur l’Interamericana, un changement de climat et de végétation. Une fois passé la route des Saints, vous vous élèverez en altitude pour atteindre au Km 89 le Cerro de la Muerte, point culminant de votre déplacement à près de 3 500 m au-dessus du niveau de la mer. Ici, une végétation rabougrie rappelant quelque peu la toundra remplace la forêt luxuriante que vous êtes habitué de voir dans la plupart des régions du pays; l’effet est assez saisissant. Profitez des quelques miradores sur le chemin pour saisir toute la majesté de la nature à cet endroit. Les coups d’œil sont tout simplement époustouflants. Il faut voir les tapis de verdure descendre à pic (vraiment à pic!) vers le fond quasi insondable des gorges profondes tout en moulant les pentes des montagnes.





OEBPS/OEBPS/images/sud(6458)_fmt.jpeg





OEBPS/OEBPS/images/restaurants20pix_fmt.jpeg





OEBPS/OEBPS/images/hebergement20pix_fmt.jpeg





OEBPS/cover.jpeg
Le Sud du
Costa Rica

livre numérique -





OEBPS/OEBPS/images/154221.jpg
Finance par le gouvernement du Canada
Funded by the Government of Canada





OEBPS/OEBPS/images/etoile20pix_fmt.jpeg





OEBPS/OEBPS/images/trois-fleches_fmt.jpeg





